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Huit jours de célé-
brations, de prières, 
de rencontres, 
d’échanges, de dé-

couvertes et de partage avec une 
Église locale toute différente. 
L’évêque de Bayonne a défini 
cette visite comme une aventure 
de la foi chrétienne à la rencontre 
d’une Église confessante et 
jeune. Seule la foi, dit-il, pouvait 
rendre possible la collaboration 
entre des personnes aussi loin les 
unes des autres par la distance et 
différentes entre elles du point 
de vue de la culture, de la langue, 
de la couleur, des mentalités et 
des mœurs. 
Poussés donc par la foi, ils ont 
traversé le pays1 et parcouru une 
partie du diocèse de Kara, sous 
un soleil accablant, visages se-
reins et cœurs débordants de la 
joie qui naît de la rencontre. Les 
groupes rencontrés et les com-
munautés chrétiennes visitées 
s’en souviendront : le collège des 
consulteurs, les filles du foyer 
des sœurs franciscaines, les aspi-
rants et aspirantes des paroisses 
de la ville épiscopale et du Foyer 

Dans le cadre du jubilé d’argent de l’érection canonique du diocèse de Kara (Togo), Mgr Marc 
Aillet, évêque de Bayonne y a effectué une visite pastorale du 19 au 26 février 2019. Il était 
accompagné du père Victor Gomes, secrétaire Général du Conseil Presbytéral, et de deux 
Laïcs : Nicole Boulet et Patrice de la Condamine.
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Séminaire saint Pierre apôtre, 
le bureau de l’UDC (Union des 
Consacrés), les couples représen-
tant les Équipes Notre-Dame et 
le Mouvement des Foyers Chré-
tiens, les paroisses Saint Laurent 
de Nadoba, Cathédrale Saints 
Pierre et Paul, Notre-Dame de 
Fatima de Niamtougou (où le 
séminariste Alexandre Gil est en 
stage inter-cycle) et la paroisse 
Saint Jean-Baptiste de Sirka (où 
Arnaud de Gouberville accom-
plit un service de volontariat 
tout en s’employant au discer-
nement de sa vocation). Spécia-
lement dans ces deux dernières 
communautés chrétiennes, 
grande était la joie des fidèles de 
voir arriver jusqu’à eux le pasteur 
du diocèse d’où leur viennent ces 
deux jeunes bien intégrés et bien 
appréciés.
Mgr Jacques Longa, évêque de 
Kara et son hôte portent tous un 
même souci : manifester dans le 
concret une Église communion 
bâtie prioritairement sur le par-
tage de ce que chacun a de plus 
précieux : la foi en Jésus-Christ. 
La première visite de Mgr Ail-

let au diocèse de Kara remonte 
à décembre 2015, à l’occasion 
du 50ème anniversaire du Décret 
Ad Gentes, sur l’activité mission-
naire de l’Église, décret qui rap-
pelle la nécessité de la commu-
nion et de la coopération entre 
Églises pour la continuation de 
l’œuvre évangélisatrice. Au nom 
de cette communion, « chacune 
des Églises porte la sollicitude 
de toutes les autres ; les Églises 
se font connaître réciproque-
ment leurs propres besoins ; 
elles se communiquent mutuel-
lement leurs biens » pour que 
soit construit le Corps du Christ2 
Puisse la communion et la colla-
boration entre le diocèse de Kara 
et de Bayonne, Lescar et Oloron 
enrichir mutuellement les deux 
Eglises sur le chemin de la vie 
et de l’expression de la foi chré-
tienne. 

1 - Kara se situe au Nord, à 420 Km 
environ de la côte.

2 - Je paraphrase ainsi le numéro 38 du 
décret.
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Il est dans la vie des mo-
ments exceptionnels où la 
chance nous est donnée 
de pouvoir sortir de nos 

habitudes et d’aller saisir le pouls 
du monde. C’est ce qui nous est 
arrivé fin février dans le cadre 
du jumelage entre les diocèses 
de Bayonne et de Kara, en nous 
retrouvant au Togo, avec Mgr 
Marc Aillet, notre évêque, et le 
Père Victor Gomes, Secrétaire 
général du Conseil presbytéral. 
Pour un catholique européen, 
la plongée dans l’univers de 
l’Afrique noire est un dépayse-
ment assuré. Sous la houlette du 
père Innocent, économe diocé-
sain et ancien prêtre Fidei Donum 
à la paroisse de la Ste Famille à 
Pau, notre "visitation", com-
mence à Lomé chez les Petites 
Sœurs de la Providence de St 
Paul, dont le charisme est : l’ac-
cueil et l’hospitalité. 
À Kara, l’accueil de Mgr Jacques 
Longa nous donne vite la me-
sure de ce qui nous attend : la 
rencontre de communautés 
chrétiennes à la foi profonde, 
vivante et communicative. Réa-
lité confirmée dès notre pre-
mière visite au foyer-séminaire 
St Pierre Apôtre. De par leurs 
questions et remarques, nous 
nous rendons compte combien 
les préoccupations spirituelles et 
sociétales nous sont communes. 
Le dialogue entre les aspirants 
et aspirantes avec notre évêque 
s’avère très fécond. 
La rencontre avec le père fran-
ciscain, curé de la paroisse de 
St Laurent de Nadoba, et des 

par Nicole Boulet 
et Patrice de la Condamine

membres de son Conseil pas-
toral, font entrevoir une foi 
humble. Cette atmosphère de 
prières se poursuit avec les sœurs 
franciscaines avec qui nous par-
tageons le dîner. Le lendemain, 
c’est la communauté de Sirka, 
village au milieu de nulle part, 
qui nous reçoit, pour un émou-
vant chapelet médité devant le 
Saint Sacrement. Les danses tra-
ditionnelles qui nous accueillent 
révèlent un animisme toujours 
présent, que l’esprit africain, 
emprunt de religiosité natu-
relle, semble faire harmonieuse-
ment cohabiter avec la religion 
chrétienne.
Le point d’orgue de notre séjour 
est la messe en la cathédrale 
Saints Pierre et Paul, présidée 
par les deux évêques et concé-
lébrée par de nombreux prêtres. 
Étaient présents Alexandre Gil, 
séminariste en stage à Notre 
Dame de Fátima de Niamtou-
gou, et Arnaud de Gouberville, 
en immersion de discernement 

dans la paroisse St Jean-Baptiste 
de Sirka. Les fidèles étaient venus 
nombreux, parfois de très loin, 
pour assister à cette célébration 
eucharistique de la vie ! Nous 
retiendrons ces mots : "La Pro-
vidence de Dieu guide nos pas. 
On n’a pas de raison de se ren-
contrer, mais la seule personne 
qui peut nous le permettre, c’est 
Jésus, le Christ", rappellera Mgr 
Aillet. 
En résumé, un voyage qui nous 
révèle une Église confessante et 
vivante. Sans aucun doute, nous 
chrétiens de la vieille Europe, 
nous avons trouvé une fontaine 
à Kara, véritable vivier des évan-
gélisations de demain !
« Les jeunes Églises ont besoin 
de la force des Églises anciennes, 
et en même temps, celles-ci ont 
besoin du témoignage et de l’im-
pulsion des jeunes Églises, de 
sorte que chacune de ces Églises 
puise dans la richesse des autres » 
(St Jean-Paul II, Christifideles Laï-
ci, n 35).

Bonne arrivée à 
Kara ! « Béni soit celui 
qui vient au nom du Sei-
gneur » (Mt. 21,9)


